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Seul le prononcé fait foi 
 

Compte rendu: la question de la démocratie locale dans la ville de Mostar, Bosnie-Herzégovine 

Bruxelles, Belgique, 3 mai 2018 

 

 

Chers collègues, cher Dr. Schausberger,  
 
Merci pour votre invitation à rendre compte des activités du Congrès concernant la Bosnie-
Herzégovine et plus particulièrement concernant la situation de la démocratie locale à Mostar.  
 
Je sais que vous êtes familiers avec la situation actuelle dans le pays mais je voudrais attirer votre 
attention sur la situation particulière dans cette ville. En octobre de cette année, nous célèbrerons un 
triste anniversaire : 10 ans se seront écoulés depuis les dernières élections locales à Mostar.  
 
Comme nous avions pu le constater il y a un an et demi lors notre mission conjointe d’observation 
électorale en Bosnie-Herzégovine, les élections locales ont eu lieu dans toutes les municipalités du 
pays le 2 octobre 2016, sauf à Mostar. En effet, les dernières élections dans cette municipalité se 
sont tenues en 2008. Depuis 2012, il n’y a donc plus de Conseil municipal et la ville est administrée 
par le maire par intérim assisté par le chef des finances de l’administration locale. 
 
Concrètement, cela veut dire que plus de 100 000 citoyens sont privés du droit de choisir leur 
représentants au niveau local et que la 5ème ville de Bosnie-Herzégovine n’est pas administrée selon 
les principes fondamentaux de la démocratie locale. 
 
Au printemps 2017, une délégation du Congrès s’était rendue à Mostar afin de présenter notre 
rapport et notre recommandation relatifs aux élections locales de 2016. Dans  le cadre de ce que 
nous appelons un « dialogue post-électoral », cette délégation avait pu échanger avec le maire par 
intérim, des représentants des partis politiques locaux ainsi qu’avec les organisations de la société 
civile. Je dois souligner que la délégation avait été particulièrement bien accueillie par ces ONGs qui 
œuvrent depuis plusieurs années pour la tenue d’élections dans leur ville. 
 
Afin d’attirer davantage l’attention sur cette situation intenable, le Congrès a ensuite décidé 
d’organiser une table ronde sur Mostar lors de la session plénière d’octobre 2017. Les participants à 
ce débat étaient majoritairement issus de la société civile. Cette fois encore, nos efforts ont recueilli 
un accueil positif, y compris de la part des médias de Bosnie-Herzégovine.  
 
Cette année, le Congrès a souhaité s’investir davantage en créant un Groupe de réflexion sur la 
question spécifique de la démocratie locale à Mostar. Ce Groupe, auquel j’ai le plaisir de participer, 
se rendra à Mostar fin juin afin de continuer le travail déjà engagé. 
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Je tiens à souligner, au nom des membres de notre Groupe, que je suis heureuse de votre intérêt 
pour notre initiative. Je crois que ce Groupe de réflexion pourra être un lieu de coopération concrète 
entre nos deux institutions. Je remercie en particulier Dr. Schausberger – j’espère que vous pourrez 
vous joindre à notre visite à Mostar fin juin. 
 
Ce Groupe a donc un seul objectif : agir en faveur d'une solution juridique et politique durable pour 
Mostar qui intègrerait tous les acteurs, locaux comme européens. A ce titre, nous soutiendrons les 
initiatives en faveur d’un dialogue politique au niveau local pour restaurer la démocratie dans la ville 
de Mostar. Par ailleurs, le Groupe soutiendra les organisations de la société civile qui œuvrent en 
faveur de la tenue d’élections et de relations interethniques pacifiées. 
 
Chers collègues,  
 
Les défis relatifs aux élections s’accumulent en Bosnie-Herzégovine. Je pense en particulier aux 
difficultés liées à l’élection de la Chambre des Peuples de la Fédération. Ces difficultés juridiques et 
politiques pourraient plonger le pays dans une crise politique majeure à l’issue des élections 
régionales et parlementaires prévues pour le 7 octobre 2018. 
 
Mais je suis convaincue que ces différents défis ne peuvent pas être relevés simultanément, dans 
une grande négociation qui impliquerait des compromis majeurs de la part de l’ensemble des parties 
prenantes. Au contraire, je crois que nous devons maintenir l’attention de toute la communauté 
européenne sur la situation à Mostar et faire dialoguer les acteurs locaux, qui connaissent mieux que 
personne les spécificités de leur ville. Nous devons insister sur ce point: l’absence d’élections à 
Mostar ne doit pas faire l’objet de manipulations politiques au niveau central. 
 
Je conclurai en vous informant que plusieurs activités sont en cours de préparation. Le Congrès étant 
chargé d’observer aussi bien les élections locales que régionales, nous prévoyons d’organiser une 
mission d’observation des élections régionales prévues pour le 7 octobre 2018. Nous attendons 
l’invitation des autorités. 
 
Par ailleurs, dans le cadre du monitoring de la Charte européenne de l’autonomie locale, j’aurai le 
plaisir de retourner en Bosnie-Herzégovine à la fin novembre en tant que Rapporteure. Nous 
examinerons de près la situation de la démocratie locale et régionale dans l’ensemble du pays, et j’en 
suis sûre, nous aurons de nouveau l’occasion d’évoquer la situation à Mostar. 
 
Je suis prête à répondre à vos questions. Merci pour votre attention. 


